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Rentrée 2024 UDA BADJA 

Chers Amis de l’UDA, 

L’association continue son action auprès des jeunes au Togo et notre 
détermination est intacte même si nous avons connu des moments difficiles 
ces derniers mois.  

Nous avions partagé ces difficultés avec ceux d’entre vous qui nous avait 
rejoints à l’assemblée générale et au repas de soutien du 21 avril. À 
force de travail, de rassemblement des bonnes volontés et grâce à un don 
exceptionnel, nous avons trouvé des solutions satisfaisantes et sommes en 
train de mettre en œuvre la réorganisation et le déménagement du 
Centre sur deux sites distincts.  

Juste après le repas de soutien, nous avions aussi un stand à Ecublens le 25 
mai et la fête multiculturelle fût très belle. Soleil et joyeux brassage des 
origines où le Togo côtoyait le Portugal, la Galice, la Serbie, l’Italie et tant 
d’autres pour partager mets, chants et danses. Une vraie réussite. 



 

Parallèlement, nous avons envoyé en avril la livraison de matériel la plus 
conséquente que nous ayons jamais adressée au Togo et qui va changer la vie 
du Centre. Elle comprenait une camionnette, don de la SA HER-HUYL, 20 



ordinateurs et une imprimante laser, don de l’UNIL, un important lot de 
matériel de restaurant (tables, chaises, parasols, congélateur, étagères, etc), 
acquis grâce à un don d’une amie de l’UDA, 72 chaises, 12 tables et un bahut, 
don de la Paroisse de Prilly et tous vos dons matériels. 

Pour revenir sur la situation au Togo, vous savez que nous avons acheté un 
terrain (dit Terrain 1) à environ 5 km du centre de Badja en 2016, construit les 
bâtiments, développé la ferme, puis ouvert le centre aux jeunes en octobre 
2022.  

La compagnie minière, qui était propriétaire d’un terrain à 700 m environ, s’est 
manifestée à ce moment là. En octobre 2022, lors du voyage d’Adjovi Prince au 
centre, un représentant de la société Almacar lui a demandé d’organiser le 
déménagement du centre.  

Nous avons alors découvert que cette carrière désaffectée avait un permis 
d’exploitation et les tirs ont commencé peu de temps après. Blandine et Sam, 
les responsables du Centre se sont vus dans l’obligation d’éloigner les enfants 
du centre deux fois par semaine afin de les protéger des retombées. Les 



jeunes et les enseignants doivent subir le bruit, la poussière, et les détonations 
et subissent un grand stress augmenté par l’incertitude de l’avenir.  

La négociation dure depuis près de deux ans et même si la loi togolaise 
fait obligation à la société minière d’organiser un P.A.R. (Plan d’Action de 
Réinstallation), cette négociation a été très compliquée car nous nous 
sommes rendus compte que le site de relocalisation que nous proposait 
ALMACAR (que nous appellerons Terrain 2), n’était pas suffisamment éloigné et 
comportait le risque de se voir un jour sous des tirs d’autres carrières compte 
tenu de la richesse du sous-sol de la région. 

L’angoisse montait et nous ne savions plus comment débloquer la situation … 

Finalement, grâce à l’inestimable donation de 10 000 francs d’une Amie 
lausannoise de l’UDA, nous avons pu acheter une parcelle de 1596 m2 en zone 
périurbaine de Badja (terrain 3) après des mois de recherche de Blandine et 
Sam. Nous avons enfin signé un protocole d’accord avec la société ALMACAR 
qui va reconstruire ici tous les bâtiments, creuser un puits, etc, et reconstituer 
le centre à l’identique de l’existant.  

Ce nouveau site est beaucoup plus proche de la zone urbaine et donc plus 
facilement accessible par les jeunes. Il se trouve à proximité d’un collège. Sur 



les photos ci-dessus, vous voyez le panneau à l’entrée du collège  et Monsieur 
Woglo, l’expert géomètre, qui nous conseille généreusement depuis le début, 
en train de poser les piquets de bornage du terrain avec les représentants du 
vendeur.  

La ferme, elle,  sera transférée sur le Terrain 2, de 3 hectares environ, que 
UDA BADJA recevra en échange du Terrain 1 dans le cadre de l’accord avec 
ALMACAR. Nous aurons ainsi la possibilité de l’exploiter, et aussi de revendre 
tout ou partie de ce terrain dans quelques années. Cela constituera une 
réserve patrimoniale importante pour l’association. 

À l’issue de cette épreuve et alors que nous apercevons la lumière au bout du 
tunnel, un mot, un seul,  

MERCI 


